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fiait la cavalerie à l’affaire de Saint-Eustache,le 14 dé­
cembre 1837. Il y fut blessé assez grièvement. (1)

Le 22 novembre 1838, M. Gugy était nommé 
gistrat. stipendiaire pour le district de Montréal.

Le 8 juillet 1840, il recevait sa commission de 
gistrat de police pour le même district.

Lord Sydenham le récompensa de son zèle en le 
nommant, le 14 mars 1841, adjudant-général des mili­
ces du Bas-Canada à la place de Vassal de Montviel, 
mis à sa retraite.

_ La même année, M. Gugy se présentait dans le 
té de Saint-Maurice mais il fut battu par l’honorable 
J. E. Turcotte.

Le 24 janvier 1848, le comté de Sherbrooke réélisait 
M. Gugy son représentant à la Chambre d’Assemblée 
du Bas-Canada. Il y siégea jusqu’en 1851. Il fut 
l’un des plus violents adversaires de lord Elgin.

A l’exposition de Londres en 1851, M. Gugy repré­
senta le Canada et s’acquitta avec succès de ses délica­
tes fonctions.

Le 10 octobre 1853, M. Gugy était nommé inspec­
teur et surintendant d 6 la police pour la cité de Mont­
réal. Cette nomination était temporaire seulement et 
pour aider au capitaine Ermatinger.

C’est la même année qu’il quitta Montréal pour ve­
nir s’établir à Québec. On se rappelle ses procès avec 
Brown qui ont duré vingt-deux années et ne se sont 
terminés que par l’incendie du palais de justice de 
Québec, le 1er février 1873.

(1) On a accusé ie colonel tiugy d’avoir traité les Cana­
diens avec cruauté pendant les malheureux événements de 
1837-38. Une brochure assez rare que 
moment sous les yeux. Attestations de six curés au sujet de 
la conduite du colonel Gugy en 1837-38, établit qu'on a mis 
beaucoup plus de passion politique que de vérité dans Ces 
accusations.
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